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spielte. Das immer wieder erörterte Problem, ob und warum die einen Stämme
einen König, die andern principes oder duces an ihrer Spitze hatten, wird in
dem Sinne gelöst, daß wohl ursprünglich überall ein sakrales Königtum
existierte, dann aber bei einzelnen Stämmen aus verschiedenen Gründen
(zum Teü durch keltischen Einfluß) eine Rückbildung des Königtums
eintrat, während bei andern durch die Gefolgschaft das Sakralkönigtum
politisch erstarkte. Durch die Wanderungen entstand aber auch bei den «königslosen»

Stämmen wieder eine monarchische Führung in der Form des
Heerkönigtums. Anderseits förderte aber die Landnahme auch wieder das

Gefolgschaftswesen, da dadurch neues Land für den Unterhalt der Gefolgsleute

verfügbar wurde. Da fremde Gefolgsleute sich ethnisch leichter
einordneten und dem König infolge ihrer Entwurzelung auch enger verbunden
waren, erstarkte das Königtum weiter. Hier schlägt der Verf. auch den

Bogen zu den frühmittelalterlichen Königsleuten, welche als Arimannen,
Königsfreie o. ä. angesiedelt wurden. Mindestens ist seine Auffassung
erwägenswert, ob diese Königsleute des Frühmittelalters nicht auch eine
germanische Wurzel haben. Die römische wird dabei keineswegs geleugnet;
sie wäre aber vor allem im Sinne einer Rationalisierung und Intensivierung
eines schon alten Verfahrens wirksam geworden.

Deutlich wird die nicht immer beachtete Tatsache, daß die Stämme vor
und nach der Völkerwanderung ganz andere Gebilde sind. Vor allem die sog.
Großstämme sind erst in der Wanderzeit entstanden. Diese Vergrößerung
der Stämme bewirkte aber auch eino Verselbständigung gegenüber der
Gesamttradition des Germanentums.

Manche Termini sind ungewohnt und sprachlich nicht immer befriedigend
(Verreiterung, Wanderlawine u. a.), aber der Verf. bemüht sich, im Sinno
der neueren Verfassungsgeschichte für die komplexen Vorgänge entsprechende
Begriffe zu prägen oder zu übernehmen, um so der Wirklichkeit näher zu
kommen.

Diese wenigen Andeutungen vermögen in keiner Weise ein BUd von dor
Fülle dieses Werkes zu geben, das denjenigen zuzuzählen ist, deren
wirklicher Wert sich dem Leser nur durch mühsame Lektüre — Seite für Seite
und Anmerkung für Anmerkung — ersehließt.

Trogen Otto P. Clavadetscher

Gabriel Fournier, Le peuplemenl rural en Basse Auvergne durant le haut
moyen äge. Paris, Presses Universitaires de France, 1962. Gr. in-8°,
678 p., planches, cartes, plans, figures. (Pubücations de la Facultö des

Lettres et Sciences humaines de Clermont-Ferrand, 2e sörie, fasc. 12.)

C'est une etude de vaste envergure que M. Fournier vient de consacrer
k la repartition de la population, aux transformations des anciennes bour-
gades routieres, k la nature des ötablissements agricoles, ä la multiplication
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des chäteaux et des eglises, tout ceci dans le cadre geographique de la Basse

Auvergne, du Ve au XIe siecle. II nous avertit qu'il n'est pas question de
saisir la vie rurale dans tous ses aspects juridiques, economiques et sociaux,
mais de brosser plutöt une synthese de l'evolution du peuplement dans la
periode choisie. II s'est livre ä une enquete approfondie qui a pour objectif
de chercher k travers les textes et les vestiges matöriels l'empreinte de
l'homme sur le sol et dans la nature. C'est dans cet effort de confronter
systematiquement les textes et le terrain qu'ü faut voü- une möthode
nouvelle et, il faut le dire, fructueuse pour amöliorer notre connaissanco de la
vie rurale au moyen äge. Les conclusions auxquelles aboutit l'auteur sont
d'un tres grand intöret. En ce qui conceme la repartition du peuplement, on
peut voir que les plus fortes densitös sont concentröes dans les territoires
d'intense peuplement gaUo-romain et qu'eUes voisinent avec des espaees de
rares etablissements humams permanents. Ce contraste s'attönuera par la
conquete de nouveaux defriehements des le IXe siecle döjä, en liaison avec
les transformations sociales et en particulier avec l'essor de la classe seigneu-
riale qui va chercher ä augmenter ses ressources en nature et en hommes.
Les bourgades, elles, sont göneralement situees sur d'anciennes voies romai-
nes, souvent ä l'endroit oü elles franchissent des rivieres importantes. Ces

vici remontent ä l'Antiquite et les patrons qui les possederent alors furent
peut-etre les ancetres des proprietaires do l'öpoque carolingienne. M. Fournier
ne nous fournit que des renseignements fragmentaires sur ces vici: leur
activite economiquo n'a en effet laisse que peu de traces. Mais U souligne le
röle important de ces bourgades dans la vie religieuse: chefs-lieux de paroisse
des l'öpoque mörovingienne, sieges d'un chapitre, d'un prieurö ou d'une
abbaye, elles deviendront souvent des bourgs ecclösiastiques. Le chapitre
consacre aux etablissements agricolos est d'un intöret tout particulier.
L'auteur s'y livre ä une vaste enquete sur le vocabulaire relatif aux exploita-
tions agricoles entre le IXe et le XIe siecle et constate qu'ü ne faut pas en
attendre une grande precision, car un meme terme peut avoir des sens

multiples et il y a un retard dans l'adaptation du vocabulaire, caractöristique
d'une epoque de transition. La grande exploitation ä faire-valoir direct est

peu röpandue et Vindominicatum parait reprösenter un vestige d'un ancien
mode d'exploitation en voie de disparition. C'est la petite exploitation, sous
la forme do tenure paysanne, qui constitue tres tot le mode le plus repandu
de mise en valeur des terres. Ces tenures tendront k se morceler avec l'aug-
mentation dömographique. Si l'on constate l'existence de grandes propriötös
d'un seul tenant, il y a aussi d'autres lieux habitös, veritables villages au
sens actuel du terme. Ils tendent ä se resserrer autour des nouveaux chäteaux
et des eglises. Les chäteaux k motte succedent aux anciens oppida celtes et
sont le reflet de l'övolution des struetures sociales. La construction de
chäteaux dans les ancienncs zones de peuplement restreint nous rövölo les

progres do l'occupation du sol. Dans un dernier chapitre, l'auteur demontre
la place considerable que tient l'öglise rurale. La grande paroisse du VIe
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siecle, autour des vici et de quelques castra va öclater en petites paroisses
autour d'eglises privöes. L'habitat tendra k se concentrer dans les villages
dotös d'un sanctuaire qui joue parfois un röle defensif.

Ces quelques apercus suffisent ä montrer tout l'intöret de l'etude de
M. Fournier pour l'histoire mödiövale.

Lausanne Olivier Dessemontet

Georges Tessier, Diplonwtique royale frangaise. Paris, A. et J. Picard,
1962. XV + 340 p., 24 pl.

Dans le cadre de son Manuel de diplomatique frangaise et pontificale,
Alain de Boüard avait projete de publier un traite de diplomatique royale
francaise, qui aurait ötö le premier ouvrage consacre specialement k ce sujet.
Ce projet, abandonnö par son auteur, a ete repris et realise par M. Georges
Tessier.

Des nombreuses difficultös qui avaient fait obstacle ä une teile synthese,
il en est deux qui sautent aux yeux: D'une part, la surabondance de travaux
antörieurs tres fouilles concernant la diplomatique mörovingienne et la
diplomatique royale francaise pour la periode oü eile se confond avec la
diplomatique imperiale, par rapport aux etudes, de plus en plus rares, con-
sacrees ä la diplomatique royale francaise du XIVe au XVIIP siecle. D'autre
part, le fait que tant que la diplomatique etait centree avant tout sur la
critique d'authenticitö, la fin du moyen äge et les temps modernes prösen-
taient fort peu d'interet aux yeux du diplomatiste.

Personne n'etait mieux prepare que M. Tessier pour surmonter ces deux
obstacles. Pendant trente et un ans, il a enseigne la diplomatique ä l'Ecole
nationale des chartes, ä Paris. Ses travaux personnels portent aussi bien sur
la diplomatique carolingienne que sur la diplomatique moderne, domaine
dans lequel, suivi de quelques öleves, il a fait ceuvre de pionnier. Enfin, la
diplomatique ne se borne pas, pour lui, ä la seule critique d'authenticitö.

De ce fait, et quoique l'auteur s'en defende, son manuel est un ouvrage
tout nouveau. Par son apparenee dejä. II se prösente ä nous sous une cou-
verture illustree par un tableau reprösentant Louis XIV tenant le seeau
en 1672, apres la mort du chancelier Söguier. Des 24 planches remarquable-
ment exöcutees qui enrichissent l'ouvrage, une vingtaine reproduisent des
documents postörieurs au XIIIe siecle. A la nouveaute de la prösentation
correspond un contenu novateur. Le sujet est embrassö dans son ensemble,
des origines ä la fin de l'Ancien regime, et la diplomatique est intögröe dans
l'histoiro des institutions. M. Tessier a une coneeption beaueoup plus gönö-
tique de sa discipline que Guy, son prödecesseur en France. II met l'accent
sur la genese de l'acte et sur la procödure d'expödition, sur l'ötude des chan-
celleries et de leur fonctionnement, autant que sur la description des
documents. Son but est de «her l'etude des lettres de chancellerie aux institutions
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